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Que dit la Bible sur la présence de l’Esprit dans le chrétien ? Est-ce que l’Esprit est donné ? Qui
reçoit l’Esprit ? L’Esprit habite-t-il en chaque chrétien ? Si oui, cette présence de l’Esprit est-elle
uniquement l’action de la Parole de Dieu ? L’Esprit habite-t-il en chaque chrétien aux côtés de la Parole
de Dieu ou séparément de cette Parole ? Dans quel but l’Esprit est-il présent dans le chrétien de nos
jours ?

EST-CE QUE LA BIBLE PARLE DU DON DE L’ESPRIT ?
Plusieurs textes du Nouveau Testament attestent que l’Esprit serait donné ou a déjà été donné.

L’objet de cette étude est de montrer comment l’Esprit peut être donné.
1) “A combien plus forte raison le Père céleste donnera-t-il l’Esprit Saint à ceux qui le lui

demandent” (Lc 11.13b). Jésus ne parle pas ici simplement de ceux qui l’écoutent à ce moment-là mais
de tous ceux qui demanderont.

2) “Parce que Dieu donne l’Esprit sans mesure” (Jn 3.34b). La TOB dit : “Qui lui donne l’Esprit sans
mesure”. Ce verset parle aussi d’un don de l’Esprit.

3) “Je prierai le Père, et il vous donnera un autre Consolateur qui soit éternellement avec vous,
l’Esprit de vérité que le monde ne peut pas recevoir” (Jn 14.16–17). Dans ce contexte Jésus s’adresse
uniquement aux apôtres en leur promettant l’Esprit, le Consolateur.

4) “Repentez-vous, et que chacun de vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ, pour le pardon de
vos péchés ; et vous recevrez le don du Saint-Esprit” (Ac 2.38).

5) “Nous sommes témoins de ces choses, de même que le Saint-Esprit que Dieu a donné à ceux qui
lui obéissent” (Ac 5.32). Il est significatif qu’en disant “nous” Pierre parlait non seulement des apôtres
mais de ceux qui obéissent ; ainsi, tous ceux qui obéissent à Dieu recevront l’Esprit Saint.

6) “Le Saint-Esprit qui nous a été donné” (Rm 5.5). Le pronom “nous” qu’on retrouve dans tout le
contexte ne désigne pas uniquement les apôtres. Les mots “nous” en 5.8 ; 4.24–25 ; 5.3 et qu’on retrouve
en 5.1–3, 6, 8–11 désignent Paul, les chrétiens de Rome et tous les chrétiens d’une manière générale.

7) “Et a mis dans nos cœurs les arrhes de l’Esprit” (2 Co 1.22).
8) “Dieu a envoyé dans nos cœurs l’Esprit de son Fils” (Ga 4.6). L’Esprit de son Fils [le Christ]

désigne le Saint-Esprit (1 P 1.11) qui a révélé la Parole de Dieu au cours de l’Ancien Testament (Ac
1.16 ; 2 P 1.20–21).

9) “Dieu qui vous a aussi donné son Saint-Esprit” (1 Th 4.8). Certains manuscrits ont “nous” au lieu

“Ne savez-vous pas ceci : votre corps est le temple du Saint-Esprit qui est en vous et
que vous avez reçu de Dieu, et vous n’êtes pas à vous-mêmes ? Car vous avez été rachetés
à del grand prix” (1 Co 6.19–20).
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de “vous”. Cela ne change pas grand chose car
nous dans ce passage inclut Paul aussi bien que
ceux de Thessalonique (voir “nous” au v. 7)1.

Le don du Saint-Esprit fut répandu sur les
païens (Ac 10.45 ; voir 11.17). Luc ne dit pas
qu’ils avaient reçu un don de l’Esprit. (S’il l’avait
fait ce don aurait pu être celui du parler en
langues, l’un des dons de l’Esprit ; 1 Co 12.4, 10–
11). Pierre dit qu’ils reçurent le don du Saint-
Esprit. Pierre dit aussi qu’ils avaient reçu l’Esprit
(Ac 10.47). Il s’agissait du même don reçu à
l’origine par les apôtres (Ac 11.17) ; il s’agissait
du Saint-Esprit (Ac 15.8). Il est évident que dans
ce cas le don du Saint-Esprit est l’Esprit en
personne. Il leur fut donné l’Esprit et c’est lui
qu’ils reçurent en don.

Nous retrouvons l’expression “le don du
Saint-Esprit” en Actes 2.38 et il n’y a pas lieu de
penser que le sens est différent dans ce texte et
ceux d’Actes 10 et 11. Le don est l’Esprit lui-
même et non simplement un don particulier de
l’Esprit, à moins que la Bible contredise une telle
conclusion. Cela ne signifie nullement que ceux
qui furent baptisés pour la rémission des péchés
reçurent tous des pouvoirs miraculeux ; cela
signifie simplement qu’ils reçurent l’Esprit en
personne. Pour quelle raison le “don du Saint-
Esprit” dans ce passage et en Actes 2.38 auraient-
ils un sens différent ?

Nous devons bien faire la distinction entre le
don de l’Esprit et les dons de l’Esprit. Le don de
l’Esprit est l’Esprit en personne qui fut donné
par le Père et par le Messie. Les dons de l’Esprit
sont des capacités spirituelles accordées par
l’Esprit2.

J.W. McGarvey propose le commentaire
suivant sur l’expression “le don du Saint-Esprit”
en Actes 2.38 :

Cette expression ne désigne pas un don mira-
culeux tel qu’il fut accordé précédemment aux
apôtres ; la suite du récit des Actes nous apprend
en effet que tous ceux qui se repentirent et
reçurent le baptême n’ont pas de ce fait reçu de
don miraculeux mais seulement quelques chré-
tiens dispersés dans les différentes assemblées.

L’expression parle de l’Esprit lui-même accordé
comme un don ; il s’agit de la présence de
l’Esprit dans le chrétien, par lequel il porte du
fruit et sans lequel il n’appartient pas au Christ3.

Pendant le ministère terrestre de Jésus,
l’Esprit agissait auprès des apôtres (Jn 14.17)
mais n’avait pas encore fait sa demeure en eux
(Jn 7.39).

A QUI L’ESPRIT EST-IL DONNE ?
Dans l’ère chrétienne Dieu donne l’Esprit à

certaines personnes. En étudiant la Bible la
plupart des gens n’ont aucun problème avec
l’idée que l’Esprit fut donné aux apôtres (Jn
14.17, 26 ; 15.26 ; 16.13) et à ceux qui firent des
miracles (Ac 19.6). Mais une question se pose :
“Dieu a-t-il aussi donné l’Esprit, non pas pour
faire des miracles, à d’autres personnes ; et si oui,
à quelles personnes ?” Les textes de l’Ecriture
qui suivent fournissent des réponses à ces ques-
tions.

1) “L’Esprit de vérité, que le monde ne peut
pas recevoir” (Jn 14.17a). En parlant du monde
Jésus veut parler de ceux qui sont sous le pouvoir
du diable (1 Jn 4.5–6 ; 5.19). Ce sont donc les
chrétiens et non les gens dans le monde qui
reçoivent l’Esprit.

2) “A combien plus forte raison le Père céleste
donnera-t-il l’Esprit Saint à ceux qui le lui
demandent” (Lc 11.13).

3) “Il dit cela de l’Esprit qu’allaient recevoir
ceux qui croiraient en lui” (Jn 7.39a). Ceux qui de-
vaient recevoir l’Esprit étaient ceux qui croiraient
(ou qui obéiraient ; Romains 1.5 ; 16.26), un
groupe bien plus large que les apôtres.

4) “Et que chacun de vous soit baptisé (...)
pour le pardon de vos péchés ; et vous recevrez
le don du Saint-Esprit” (Ac 2.38).

5) “De même que le Saint-Esprit que Dieu a
donné à ceux qui lui obéissent” (Ac 5.32).

6) “Et parce que vous êtes des fils, Dieu a
envoyé dans nos cœurs l’Esprit” (Ga 4.6).

7) “Est-ce en pratiquant la loi que vous avez
reçu l’Esprit, ou en écoutant avec foi ?” (Ga 3.2).
Ce texte révèle que l’Esprit est accordé à ceux qui
acceptent avec foi la Parole de Dieu.

Le principe fondamental est que le monde ne
peut pas recevoir le Saint-Esprit. L’Esprit est

1 D’autres textes montrent que le Saint-Esprit est
donné. 1 Jean 3.24 : “Par l’Esprit qu’il nous a donné” ; le
nous inclut l’auteur et ses lecteurs (3.16, 18, 20) et pas
uniquement les apôtres. En 1 Jn 4.13 : “il nous a donné de
son Esprit” ; le “nous” inclut aussi l’auteur et les lecteurs
(noter le v. 12).

2 F.F. Bruce, Commentary on the Book of the Acts (Grand
Rapids, Mich. : Wm. B. Eerdmans Publishing Co., 1986), 77.

3 J.W. McGarvey, New Commentary on Acts of Apostles,
vol 1 (N.p. : 1892, reprint, Delight, Ark. : Gospel Light
Publishing Co., n.d.), 39.
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donné à ceux qui le demandent. Cependant, il ne
suffit pas de demander l’Esprit pour le recevoir.
Il faut aussi l’obéissance (Ac 5.32) dont les
éléments importants sont la foi, la repentance et
le baptême au nom de Jésus pour la rémission
des péchés.

Les premiers païens convertis reçurent une
puissance du Saint-Esprit avant même de
devenir enfants de Dieu et sans l’imposition
des mains d’un apôtre (ce qui était une excep-
tion et non la règle) ; mais rien n’indique que
l’Esprit vint demeurer en eux avant qu’ils ne
soient enfants de Dieu par le baptême. Même
dans leur cas la démarche biblique qui consiste
à croire, se repentir et recevoir le baptême, et
donc la rémission des péchés (Ac 2.38), de-
meure intacte. Il en va de même dans les cas de
conversion où le Saint-Esprit n’est pas même
mentionné (Ac 8.35–39 ; 16.15, 33 ; 18.8). Hormis
les deux cas bibliques de baptême du Saint-
Esprit la puissance de l’Esprit ne pouvait être
accordée que par l’imposition des mains d’un
apôtre (Ac 8.14–18 ; 19.5–6 ; 2 Tm 1.6)4.

EST-CE QUE L’ESPRIT
HABITE DANS LE CHRETIEN ?

Puisque l’Esprit est donné au chrétien, c’est
qu’il demeure dans le chrétien. Paul écrit : “Si
quelqu’un n’a pas l’Esprit de Christ, il ne lui
appartient pas” (Rm 8.9b). Il dit aussi : “Votre
corps est le temple du Saint-Esprit qui est en
vous” (1 Co 6.19). La lettre aux Hébreux dit que
nous sommes devenus participants à l’Esprit
Saint (Hé 6.4). Puisque nous avons reçu l’Esprit,
puisque nous sommes participants de l’Esprit,
c’est qu’il habite en nous.

Les textes qui suivent offrent des réponses à
un certain nombre de questions qu’on se pose
sur la présence de l’Esprit dans le chrétien :

1) “Pour vous, vous n’êtes plus sous l’em-
prise de la chair, mais sous celle de l’Esprit, si du
moins l’Esprit de Dieu habite en vous” (Rm
8.9a).

2) “Et si l’Esprit de celui qui a ressuscité
Jésus d’entre les morts habite en vous, celui qui
a ressuscité le Christ-Jésus d’entre les morts
donnera aussi la vie à vos corps mortels par son
Esprit qui habite en vous” (Rm 8.11).

3) “Ne savez-vous pas que vous êtes le temple
de Dieu, et que l’Esprit de Dieu habite en vous”
(1 Co 3.16).

4) “Votre corps est le temple du Saint-Esprit
qui est en vous” (1 Co 6.19).

5) “Vous êtes édifiés ensemble pour être une
habitation de Dieu en Esprit” (Ep 2.22). Ce texte
rappelle que l’Esprit est en nous et que Dieu est
dans l’Esprit.

6) “Garde le bon dépôt par le Saint-Esprit
qui habite en nous” (2 Tm 1.14a).

7) “Dieu aime jusqu’à la jalousie l’Esprit qu’il
a fait habiter en vous” (Jc 4.5b). Le mot “esprit”
dans ce passage peut être l’esprit de l’homme.
Puisque le texte grec n’a pas de lettres majuscules,
c’est le contexte qui permet de savoir s’il est
question de l’Esprit divin ou de l’esprit humain.
Il est probable que dans ce passage le mot “esprit”
désigne l’esprit que tout être humain a reçu.

Nous ne pouvons donc pas nier que l’Esprit
habite dans le chrétien. Il est envoyé dans nos
cœurs (2 Co 1.22). Le mot “cœur” dans la Bible
désigne le centre de l’intellect et la source des
activités mentales et des émotions :

la compréhension Matthieu 13.15
les pensées Matthieu 5.19
l’amour Matthieu 22.37
la raison Marc 2.6
le doute Marc 11.23
le trouble Jean 14.1
la tristesse Jean 16.6
la joie Jean 16.22
les idées Actes 5.4
les intentions Actes 8.2 ; Hébreux 4.12
l’obéissance Romains 6.17
la foi Romains 10.9
la fermeté et la décision 1 Corinthiens 7.37
le but 2 Corinthiens 9.7
le réconfort Ephésiens 6.22
l’encouragement Colossiens 2.2
la gratitude Colossiens 3.16
l’auto condamnation 1 Jean 3.21

COMMENT L’ESPRIT
DEMEURE-T-IL DANS LE CHRETIEN ?
La question à présent n’est pas de savoir si

l’Esprit demeure dans le chrétien mais comment
il le fait. Cette seconde question a provoqué des
désaccords chez les croyants. Notons certaines
réponses qui ont été données :

1) L’Esprit demeure dans le chrétien à travers
la Parole de Dieu mais non d’une manière
personnelle.

2) L’Esprit demeure aux côtés de la Parole
mais non d’une manière personnelle.

3) L’Esprit demeure en ceux qui ont une

4 Owen D. Olbricht, Baptism ; New Birth or Empty
Ritual ? (Delight, Ark. : Gospel Light Publishing Co., 1994),
144.
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attitude compatible avec l’Esprit mais non d’une
manière personnelle.

4) L’Esprit demeure dans la mesure où notre
esprit est en accord avec celui de l’Esprit mais
non d’une manière personnelle.

5) L’Esprit demeure lui-même dans le chrétien.
Chacune de ces réponses comporte une vérité.

Lorsque nous mettons ensemble ces vérités nous
pouvons voir l’ensemble. Lorsque nous sommes
engendrés (régénérés, ou nés de nouveau) par la
Parole (1 P 1.23), nous devenons enfants de Dieu
et l’Esprit vient habiter dans notre cœur. L’Esprit
ne vient pas habiter dans notre cœur en dehors
de la Parole car l’Esprit ne peut demeurer où la
Parole de Dieu n’est pas.

Le diable cherche à ôter la Parole qui a été
semée dans le cœur d’une personne afin que
celle-ci ne croie pas et ne puisse être sauvée (Lc
8.12). Ce texte montre que la Parole de Dieu peut
entrer dans le cœur d’une personne sans que
l’Esprit y soit entré. La Parole peut nous aider à
croire (Rm 10.17) et la foi peut nous conduire à la
repentance et au baptême pour le pardon des
péchés (Ac 2.38, 41 ; 8.12 ; 18.8). Avec le pardon
nous recevons aussi l’Esprit. La Parole n’habite
pas dans le cœur à la place de l’Esprit car la
Parole et l’Esprit n’entrent pas dans le cœur
simultanément. La Parole de Dieu entre dans
notre cœur avant que nous soyons sauvés alors
que l’Esprit y entre une fois que nous sommes
pardonnés et sauvés, une fois que nous sommes
enfants de Dieu.

L’Esprit habite en nous aux côtés de la Pa-
role. Les paroles du Christ demeurent dans le
cœur du chrétien (Col 3.16) de même que l’Esprit.
Mais la Parole et l’Esprit, qui demeurent tous
deux dans le cœur du chrétien, restent distincts
l’un de l’autre.

Le chrétien doit avoir de bonnes pensées en
son cœur (Ph 2.5). De bonnes dispositions sont le
fruit de l’Esprit (Ga 5.22–23) car l’Esprit a été
répandu dans le cœur (Rm 5.5). L’Esprit ainsi
que de bonnes dispositions doivent à la fois être
présents dans le cœur. Une attitude chrétienne
est produite par le message donné par l’Esprit mais
n’est pas l’Esprit en personne. Nous pourrons
avoir le fruit de l’Esprit si nous suivons ce que
l’Esprit nous enseigne (Ga 5.22–25). Le chrétien
doit donc avoir en même temps dans son cœur
une bonne attitude ainsi que l’Esprit. Une bonne
attitude provient d’une obéissance à ce que

l’Esprit enseigne mais n’est pas l’Esprit en
personne.

Dans tous ces cas l’action de l’Esprit est “l’un
et l’autre” et non pas “l’un ou l’autre”. L’Esprit
tout autant que la Parole doivent habiter dans
notre cœur — et, de plus, nous devons avoir des
dispositions compatibles avec celles de l’Esprit.

1 Corinthiens 6.19 nous aide à comprendre
comment l’Esprit habite en nous. Paul dit que
nous ne devons pas unir notre corps à celui
d’une prostituée car l’Esprit demeure en nous
(1 Co 6.15–19). Paul présente l’image du
temple : “Votre corps est le temple du Saint-
Esprit qui habite en vous.” Les Corinthiens
avaient l’habitude des temples dans lesquels les
dieux étaient supposés habiter. Ils comprenaient
bien que l’Esprit n’habite pas des temples faits
de mains d’hommes (Ac 17.24) mais les hommes
eux-mêmes.

L’Esprit demeure en nous si nous sommes
enfants de Dieu. Nous devenons enfants de Dieu
en étant engendrés par la Parole de Dieu, en
recevant cette Parole avec foi, en étant baptisés
dans le Christ (Ga 3.26–27). La réception de
l’Esprit n’est pas semblable à celle de la Parole.
Nous ne recevons pas l’Esprit comme la Parole,
d’une manière progressive, par l’écoute. Nous
recevons l’Esprit comme un don venant de Dieu
(Lc 11.13 ; Ac 5.32 ; Rm 5.5 ; 1 Co 6.19 ; 1 Th 4.8 ;
1 Jn 3.24). Dieu met l’Esprit dans notre cœur
parce que nous sommes devenus ses enfants.

La Bible n’explique pas comment l’Esprit
habite en nous. Nous ne pouvons donc pas être
catégoriques sur ce point et risquer ainsi d’aller
au-delà de ce que nous dit la Parole de Dieu.
Nous ne savons même pas comment notre propre
esprit demeure en nous ; nous savons simplement
que nous avons la vie en raison de l’esprit qui est
en nous. Autrement, nous serions morts (Jc 2.26).
De même nous avons la vie spirituelle du fait que
l’Esprit de Dieu habite en nous. C’est un fait que
nous devons accepter par la foi.

Certaines personnes émettent une objection
en disant que si l’Esprit habite en nous cela
signifie que la divinité se trouve dans un corps
humain au même titre qu’elle se trouvait dans le
corps humain de Jésus. Si tel était le cas, disent
ces personnes, les gens devraient nous adorer
comme ils ont adoré Jésus. Ces personnes disent
aussi que l’Esprit ne peut pas être en morceaux et
distribué ainsi aux chrétiens.
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Mais ceux qui émettent cette objection recon-
naissent pourtant que l’Esprit se trouvait dans
les prophètes et les apôtres. Cela étant le cas,
doivent-ils en conclure qu’il fallait adorer les
prophètes et les apôtres ? Doivent-ils en con-
clure, dans ce cas, que l’Esprit était dispersé en
morceaux ? Dieu est présent dans tout l’univers
(Ps 139.7–12). Ne peut-il être présent — par
l’Esprit — en ses enfants ? Puisque Dieu est
présent dans les océans, cela signifie-t-il que nous
devons adorer les océans ? Certainement pas !

CONCLUSION
Le Saint-Esprit est donné aux chrétiens afin

d’habiter en eux pour qu’ils puissent vivre en ce
monde sans être vaincus par le monde. Cela ne
signifie pas que l’Esprit inspire tous leurs senti-
ments, décide tout pour eux, les dirige en tout.
Cela ne signifie pas non plus que les chrétiens
peuvent de ce fait faire des miracles, accomplir
des prodiges, comme faisaient les apôtres et
d’autres chrétiens au début de l’Eglise. Grâce à
l’action non miraculeuse de l’Esprit dans leur
vie, les chrétiens peuvent, cependant, vivre
victorieusement en ce monde qui reste sous
l’influence de Satan (Ep 3.16 ; 1 Jn 4.4 ; 5.19). ◆
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